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Mon voyage au Mexique 
 
 
A 14 mois, je décide de partir avec mes parents pour trois semaines au Mexique. Bon, bien sûr, beaucoup de 
gens s’inquiètent pour moi: „ Partir dans cette sorte de pays, tu n’as pas peur que tes parents soient malades?“, 
„Oh, la, la, ça doit être stressant de voyager avec ses parents, il faut toujours s’occuper d’eux, avoir un oeil sur ce 
qu’ils font....“, „Et pour la nourriture, comment vas-tu faire?“, etc... 
Bon, rassurez vous, il n’y a aucun risque qu’un enfant de 14 mois 
emmène ses parents en voyage dans un pays lointain, d’ailleurs, je 
ne suis pas la première! 
Bon, je vois que vous commencez à être intéressés, donc voici un 
petit guide pratique, réunissant des conseils d’ordre général et 
quelques unes de mes aventures, ce qui vous permettra de faire un 
aussi bon voyage que le mien. 
 

 
 
CE QU’IL Y A A VOIR AU MEXIQUE 
 

   
Le Mexique: c’est tout 
simplement génial: il y a plein 
de chiens à regarder ou suivre 
de loin en courant, beaucoup 
de petits cailloux à mettre en 
cachette dans la bouche, 

 

 

et de chouettes escaliers à 
escalader seule ou depuis le sac 
à dos de papa ou de maman, 
dans ce qu’on appelle des sites 
Aztèques, Mayas, Zapotèques, 
Mixtèques et compagnie.  

 

Il y a aussi des statues 
impressionnantes (des 
sortes de gens tout durs) 
dans des églises 
baroques. 
  

On trouve beaucoup de temples avec des 
colonnes, autour desquelles il est possible de 
jouer à cache-cache. 
 

 

En dehors des chiens, il 
y a plusieurs autres 
animaux connus en 
Europe, ou nouveaux, 
certains faisant des 
bruits étranges: des   

flamands, des perroquets, des singes, divers oiseaux, des écureuils, des papillons de toutes les couleurs, des 
vaches à grandes oreilles, des chevaux, divers gallinacés. 

Les baignades, dans le 
pacifique, le golfe du 
Mexique ou la mer des 
Caraïbes font également 
parties du voyage et sont 
très agréables. 
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LA VIE AU QUOTIDIEN 
 
Transport: 
 
- L’avion: 

 

Bon, d’abord, il y a un grand voyage en avion pour atteindre le Mexique. Il 
suffit de mettre ses parents sur les places de devant et de demander un petit 
lit qui se fixe sur le mur vertical devant les parents. De là, il est possible de 
jouer avec ses nounours, avec les crayons de couleur offerts par la 
compagnie aérienne, de manger et de se pencher pour regarder ce qu’il y a 
dans le plateau des parents, ou éventuellement de dormir. 
 

 
- La voiture: 
Sur place, il y a bien-sûr les différents sites à visiter (voir chapitre 
précédant), mais aussi beaucoup de temps dans la voiture. Il faut 
emmener son propre siège auto (qui ne reste d’ailleurs pas propre 
longtemps...), comme ça, le confort et la sécurité son assurés. Depuis ce 
trône, il est possible de se faire donner à manger par maman qui est à 
coté, avec un petit pot toujours prêt. Il faut aussi s’occuper de ses 
nounours: leur pincer ou mordre le nez pour qu’ils disent „aie, aie, aie!“, 
mais aussi prendre un petit pot et une cuillère pour leur donner à manger,  

 

ou bien leur prêter le biberon pour les faire boire. C’est très important de boire, surtout quand il fait chaud. Mes 
nounours et moi buvons entre 6 et 7 biberons par jour. L’occupation principale en voiture est cependant la 
lecture, il faut donc être bien équipé. J’ai pris quatre livres de voyage. Celui que je vous recommande le plus est: 
„les animaux de la ferme“, Editions Lito, ISBN2-244-02253-6. C’est un livre à lire et relire, sans en être lassé! Il 
y a tout d’abord le cochon, puis la poule, puis le lapin, ensuite la vache et le cheval. A chaque fois que je tourne 
une page, je dis le cri de l’animal, avant même que maman n’ait eu le temps de dire le nom de cet animal. Et 
même, à la fin du voyage, je dis les bruits des animaux avant que la page ne soit tournée totalement et que l’on 
puisse vraiment voir l’animal en question. 
 
Hébergement: 
 
La nuit, il est possible de dormir soit sous la tente, soit dans un hôtel. Ces deux modes de logements sont très 
rigolos et pour les deux, il y a la théorie et la pratique.... bon mais là, je ne vais pas vous donner des conseils 
généraux, mais plutôt vous raconter comment je m’y suis prise. 
 
- Sous la tente:  

 

En théorie, il y a papa d’un coté, maman au milieu et moi de l’autre coté, bordée par 
mes nounours et avec le gros sac à dos de maman à mes pieds pour faire une barrière 
pour que je ne me ballade pas trop loin pendant mon sommeil. En pratique, dès que la 
toile intérieure de la tente est montée, j’ai le droit d’aller dedans. Maman installe les 
tapis de sols et les sacs de couchage pendant que papa fini de fixer la toile extérieure. 

Je me jette sur ce sol devenu moelleux en 
disant „dodo“ ... mais juste pour rigoler 
car je me relève aussitôt et me lance sur 
les parois qui me font rebondir. J’essaie 
d’ouvrir la porte en tirant sur la toile, des 
fois ça marche alors je peux faire coucou   

à papa. Bon, ensuite, papa et maman se 
couchent, je peux alors les escalader, 
passer de l’un à l’autre en me moquant 
d’eux qui veulent dormir en leur disant 
„dodo, dodo“. 

 
Puis je m’allonge vers l’un ou l’autre et pince le nez, appuie sur les yeux, 
etc., ce qui ne semble pas leur faire trop plaisir. Je continue à m’amuser 
encore entre une demi-heure et une heure, puis je m’endors en ronflant 
très fort. 
  
- A l’hôtel:  
En théorie, papa et maman dorment dans un lit et ils installent un deuxième lit qu’ils poussent contre un mur 
pour pas que je ne tombe, et font une barrière de l’autre coté avec leurs sacs à dos. En pratique, il faut que je 
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visite ce nouveau lieu, qui sera notre chambre pour une nuit, s’il y a des glaces dans la salle de bain, je m’admire 
ou me fais des grimaces drôles. Je cours aussi dans toute la chambre, s’il y a des chaises ou des meubles pas trop 
lourds, je les déplace en les poussant, ça fait un bruit d’enfers! Des fois, il y a aussi le téléphone, mais dès que 
papa ou maman voient que je joue avec, ils me l’enlèvent des mains, dommage. Ensuite papa et maman, 
m’installent sur mon lit. Je teste l’élasticité du matelas en sautant dessus, puis, comme il y a des sacs à dos qui 
me bordent, je m’amuse à les escalader. Puis, comme dans la tente, je continue à m’amuser encore entre une 
demi-heure et une heure, puis je m’endors en ronflant très fort. 
 
Des fois, je dors déjà quand nous arrivons dans un hôtel ou dans un camping, et là, c’est moins drôle car je ne 
peux m’amuser que le matin. 
 
Hygiène:  
 

Le confort pour le change des couches n’est pas au 
maximum, mais bon, quand on voyage, il faut savoir 
s’adapter. Soit c’est à l’arrière de la voiture, ce qui 
permet de tester les lingettes humides mexicaines (en 
fait, à peu près équivalentes aux européennes), soit c’est 
au dessus d’un lavabo de musée, d’hôtel, de camping, de 
magasin, etc., coincée sous le bras de maman pendant 
qu’elle ferme la couche. Je peux vous dire, ce n’est pas   

 
très drôle, sauf, s’il y a un miroir devant le lavabo, ce qui permet de se regarder en faisant 
des sourires ou des grimaces pour passer le temps. 

 
Alimentation: 
La nourriture Mexicaine est très bonne! Pour ne pas risquer de contracter la tourista, une hépatite A, ou tout autre 
réjouissance du grand voyageur, il ne faut boire que de l’eau en bouteille, du lait en poudre et ne manger que des 
petits pots. 
Les petits pots Mexicains, sont, comme je viens de le dire, très bons. Il est possible de découvrir de nouvelles 
saveurs, comme la papaye ou autres fruits exotiques, mais les petits pots salés réservent aussi d’agréables 
surprises, avec des combinaisons intéressantes de légumes divers et de viandes. 
 
 
LA LANGUE A PRATIQUER SUR PLACE 
 
Pour un voyage à l’étranger, il est intéressant des faire des déclinaisons sur des mots différents: 
„Patapa, ptala, blabla, ou lala“, mais aussi: „papa, maman, papman“, également: „Caco, coca, cocaco, coco“, et 
tout ceci en gazouillant, ca donne un caractère joyeux au voyage. 
Il faut savoir aussi donner son avis sur les diverses propositions: „d’accord“, et bien sûr, être polie et apprendre à 
dire bonjour en Espagnol: „Hola!“.  
Mais attention à ce que l’on dit, cela peut créer des quiproquos: à force de répéter ma 
première déclinaison joyeuse : „Patapa, ptala, blabla, lala“, le dieu aztèque de la pluie (Ptaloc) 
à cru que je le louais et nous a remercié en nous couvrant de sa généreuse pluie. Pour déjouer 
le sort et passer ses vacances un peu plus au sec, il a fallut que papa m’achète une Ptala au 
marché artisanal de San Cristobal. C’est un joli petit dinosaure en laine rose et verte que j’ai 
choisi moi-même sur l’étalage. Bon, de toutes façons, après, nous sommes passés en territoire 
Maya, et comme le dieu de la pluie s’appelle autrement, plus rien ne m’a empêchée de 
continuer à dire „Patapa, ptala, blabla, lala“, nous avons quand même eu du soleil pour le reste 
du voyage.  

 
 
ETRE BIEN ELEVEE ET AVOIR UN COMPORTEMENT DECENT 
 
Quand on voyage à l’étranger, il faut être conscient que l’on représente son pays, il est donc très important de 
laisser une bonne image. Mais rassurez-vous, c’est très facile : il suffit d’être polie, souriant et d’essayer d’entrer 
en contact avec les autochtones. Ma technique est d’être de bonne humeur et de la manifester en chantant 
presque tout le temps : soit une mélodie : « la, la, la », soit en sifflant. J’applaudis également beaucoup : soit 
lorsque j’entends de la musique, soit pour manifester ma joie, soit quand je suis très fatiguée, ou alors si on me le 
demande. 
Je dis bonjours aux gens : « Hola », et si je donne quelque chose, je le signale : « t(i)ens ». 
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Les mexicains sont des personnes au sang chaud et aiment bien être dragués. Je fais coucou aux gens que l’on 
croise, leur souris, éclate de rire devant eux avec un rire forcé imitant celui des adultes, me cache derrière mes 
mains. 
Quand je me promène en ne pensant à rien de spécial, je marche avec les mains dans le dos, et il parait que c’est 
mignon aussi. 

  
 
 
CONCLUSION 
 
Eh oui, les voyages, ça nous fait les dents, il parait. J’en profite donc au cours du séjour pour me faire deux jolies 
petites canines sur ma mâchoire supérieure, mais rassurez-vous, sans douleur. 
Oui, c’est un peu fatiguant, mais mon nounours et 
moi sommes quand même d’accord pour bientôt 
faire de nouveaux voyages. 
 
Bon, j’espère que ce petit guide pratique vous 
aura fait envie de faire aussi un tel voyage et vous 
aidera dans sa réalisation. 
 
A bientôt pour la suite de mes aventures, 

 
 
 
 

                                                                                       Tnne-Tmalia 
 


